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4 43 G«6 

R A T O N 

E T 

JOSETTE, 

o u 

Ila vengeance inutile 

F A R Q 1} I E 

DE TITOiN ET L'AURORE, 

NOUVELLE EDLTION. 




r 



A AMSTERDAM, 
Chez Johannes Bruyn, Imprimeuf; 
DCC. LXI. 
Et fe vend au Bureau de l'Opera^ 



A G T E U R S. 

ROSETTE, Jardiniere\ Mllc. CHAR- 
LOTTE FREDERICK. 

KATON, Gorgon de Ferme, Mlle. CARO- 
LINE FREDERICK. 

PERRETTE, Fermiere.y Me. FREDE- 
RICK. 

G R I N G O L E , Meunier , Mr. DE LON A Y. 

ROBIN, Berger, Perfonnage mueU 

]ARDINIERS. 

BOUQUET lERES. 
MEUNIERS. 

PAYSANSjPAYSANNES. 




: Q'i^^^^ z'j^^^ ti'^^t 




RAION ET ROSETTE, 

o o 

LA VENGEANCE INUTILE, 
PARODIE 

DETITON ET L'AURORE, 



Le Tbédtre repréfente un P^iyfi^e, dont le fonde fi 
un Jardin fiir le pencbant d^une Montagne, au 
pied de laquelk coule un Ruifjeau formé par une 
fource qui tombe en cafcade. Des Moulins font 
far Vaile droite^ ^ une Ferme fur i'uile gaucbe» 
La Lime acbéve fon cours. 

SCENE PREMIERE. 

R A T O N. 
Air: // n'efl point encor P Aurore, 

W^^^W^^ l'Aurore eftloin encore / 

Q ^ j'actendrai long tems le jour. 
w ffi béjà l'ennui me dévoie; 
7A\^^%m Majsrévonsà mon amour» 
Quc l'Aurore eft loiri encore! 
J'attencirai long-temps lejour. 

A 2 Air. 



RATON ET ROSETTE. 



Air: Àb! que je me lajje (Tètre* 

Valet chez une Fermierc, 

Moi , la fleur des beaux gargons, 

J 'ai long tems gardé les moutons ; 

Une riche Jardiniere, 

Enfìn m'a donné fon coeur. 

Et c'efl: pour moi beaucoup d'honneur. 

Hélas! dòs ce jour peut-étrc, 

L'Amour va me rendre maicre 

De (on joli joliet, 

L'Amour me va rendre maitre 

De fon joli jardinet. 

Mtme Air, 

Elle va bientòc paroftre, 

Pour embellir ce féjour, 

Elle fé lève avant le jour; 

C'eft par fes foins qu'on voit nsitrc 

Le thim, le lys & roeillec , 

La violette & le muguet. 

Cbaque matin elle arrofe, 

Pour faire éclorc la rofe, 

Dans fon joli joliet , 

Pour faire éclore la rofe, 

Uans fon joli jardinet. 

Air: Toujours J'euky difoit Nina» 

Mais Rofette ne paroit pas. 

Et cela m'inquiéte; 
A fon àge avec tant d'appas , 

On peut étre coquette. 
Et tandis qu'ici je l'attends, 
Ufi Rivai palle mieux fon temps. 

■ Mais 



PARODIE, 

Mais quel éclat! 
Le cocur me bac. 
Ahi Ja voilà, la voilà , 
Ah! 




SCENE II. 

Une fimpbonie annonce le lever de V Aurore: on 
entend enfuite le ebani du cocq , le ramage des 
oifeaux y {3* les cris des diférens animaux qui 
peuplent une baJJ'ecour. Rofette paroit fur la 
Montagne , defcend dans fon jardin , ^ arrofe 
jesfleursau jour naijfant. 



RATON, ROSETTE. 
ROSETTE arrofant fes fleurs. 
Air: Dans un bocage, 

l^Rillantes fleurs, 
Vos vives couleurs 
De nos plaifirs fonc l'image, 
Leur tendre éclat 
Eft 11 délicat, 
Qu*unfouffle, unrienl'endommage; . 
Il fauc cueillir 
Les rofes fans les ternir , 

Et fans flétrir, 
Sans afFoiblir le defir. 

A 3 Fai, 



RATO^^ ET ROSETTE. 

Fàifons chaque jour 
Renaicre l'Amour , 
Et confervons fcs attraits • 
Fr ais. 
Air: VEcbo Italien. 
Quoi , je fuìs ici feulette ! 
RATON cacbé derriereun arbre. 

Seulette. 
R O S E T T E.j 

Riton laiflc ainfi Rofette? 
RATON. 

Rofette, 
ROSETTE. 

Oh, ohi 
C'eft un écho , écho ì 
RATON. 

Echo. 
ROSETTE. 
Dis-lui qae jc Taime. 
RATON. 

Aime, aime, 

R O S E T T E» 

gt fife répéte nuit à jout 
Q'a'amotir, amour, amour, 

RATON. 

Amour. 

R Ó 5 E T T E. 

Amour» 



PARODIE. 

• RATO N. 

Amour. 

ROSETTE appercevant RATON. 
Mais.. . mais., .c'ellRaton luUmé-ae. 

.RATON fe montrant. 

Lui - méme, 

ROSETTE» 
Ah! ma joie eo eft extréme. 
RATON. 

Extréme. 

ROSETTE. 

Oui , viens, tu combles mes defirf. 

RATON. 

Vos defirs. 
MoD ardeur vous touchc? 

ROSETTE lui préjentant la main. 
Touche , touche , 
Et rends ta bouche 

L*écho de mes foupirs , foupirs. 

RATON. 

Soupirs, 
ROSETTE. 

Soupirs; 
RATON. 

Soupirs. 

Air: N'fautpas dir* fa , font des fottifes, 
pour rendrc le calme à mon àme, 
VoHS étes venue à propos. 

A 4 



8 RAION ET ROSETTE, 

ROSE T T E. 

Qui pouvoit lagiter? 

R A T O N. 

Oh dame! 

Rofettc, j'ai bien des rivauy. 
Je dois craindre leurs entreprifes, 

Excufez mon roup9on jaloux; 
Mais je croyois déjà que 

R O S E 7' T E. 
NTauc pas dir'9a , taifcz-vous , 
K'faucpas dir'9a,fonc dcs Ibtcife». 

R A T O N. 

Air: Q^ie la mariée ejt trop belle, 
Votre caur doic òcre flanc. 
De co fendraent qui Jc blcfTc, 
11 fìiit honucur à la beauté. 

ROSETTE. 

Maii c*elt ofFcnfer ma iagcffe. 

R A T O N. 
Rofctte, fij'en ai doutó, 
Ce u*cft que par dclicacefle. 

Air: De tous les Capucins, 
Celi vous prouver que jc vous aime. 

R p :S ETTE. 

Ce rafinefrient ed extréme. 
. Au lieu de fi bien raifonner, 

Sans y chercher tane de fincnfe, 
■. N'as tu donc pis à me donncr 
D'aucrcs prtuvcs de ca teodreflc? 

RA' 



PARODIE. 

R A T O N. 

Air; Mvjette de M. Blaife. 

Jurez moi ; 
Mais de bornie foi , 
Pulfque ma tendrefle 
Vous intérefle ; 

Jurez-nioi; 
Mais de bonne foi. 
De m'aimer fans ceflc. 
Et de n'aimer rien que moi. 

ROSETTE. 
Air : Votre cxur y aimable Aurore. 
De la flàme la plus pure 
Je n'attefte poinc les Cicux; 
Si ma bouche t'en affùrc , 
Mes regards rexpriment micux; 
Leur tendrefle te le jure, 
MfS fermens font dans mcs yeux. 

R A T O N. 
Mème Air, 

Sans le coeur de ce qu*on aime. 
De quel bien peut-ón jouir? 
Dans tes yeux l'amour lui-mémc, 
Peinc l'yvrelTe du plaifir , 
Et tu fais mon bien fupréme. 
D'un regard (Se d'un foupir. 

Air: Ab , je ne m'en foucie guèrci. 

Mais le Meùnier Gringolc, 
Sans celle vous cnjoie, 
A 5 



:|cf RATON Et ROSETTE* 
ROSETTE. 

On l^ait que je le hais; 
Mais 

De vous Pcrrcttc eft fole. 

RATON» 
]e n*en fais aucun cas. 
Ah ! jc ne m'en foucic pai. 

DUO. 
ROSETTE ET RATON. 
Duo de Mademoifelle la Guerre. 
Chanbns, chaflbns les craintes, les foupgons. 
De nos jaloux augmentons le martire; 
Traitons leurs plaintes de chanfons, 
IS'en faifoDs que rire. 
]e t'aimerai tane, 
Je te le dirai tant tant tant tant. 
Et lì tendrcment. 
ROSE ITE. ? Ma main eft le gagc, 
RATON. 5 Re90i$ l'hommagc» 
D'un amour conftant, 
Qii'un heureux mariage 

^ Rende contcnt. 

Je t'aimerai tant, 
Je te le dirai tant tant tant. 
Et fi tendrement. 
Re- i]Q gage 
qois iThommage 
D'un amour conflant, 

Et qu'un doux mariage 

Te f 

Me C ^^^^^ contcnt , 



,P A R O D I 41 
R A T O N. 

Air: Pnt à danfer. 
Qui viene nous interrompre ainfi? 

ROSETTE. 
Les Bouquetiercs de la Ville 
Viennent chercher dcs flcurs id. 

R A T O 
Mais Icur danfe cfl: fort inutile. 

ROSETTE. 
Pourquoi vous embarraflcr? 
lei, fans fe faire annoncer, 
On viene danfer , 
Se cremo jffcr 
On efl: toujours prét à danfer. 

PREMIER D If^ERTISSEMENT. 

PREMIERE E N T R E' E. 

Bes Bouquetiercs paroiffent avec des Corbdlles 

vuides, 

SECONDE ENTRE'E. 
Bes Jardinìers viennent avec dcs fleurs , 
Cjf rempli[Jent les Corheilles. 

VAUDEVILLE. 

DES BOUQUETIERES. 

/. Couplet. 



_ Renez de nos bouquets, 
lls font toas frai»: 



Pre. 
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RATON ET ROSETTE, 



Prenez ma doublé violette, 
Galants, voici pour vous 

Des <2illecs doux, 
Venez en faire empiette, Raton.J 
Approchez, mon beau gar^on. 
De nous achetez donc 
Quelquc fleurette; 
La rofu & Tbouton 

D'amourette, 
La rofe & Tbouton. 

V^enez & m'écoutez , 

Jcunes Beautés 
Qui vous plaifez au jardinage : 
Veillezavec grand foin , 

Chaffez au loia 
Le papillon volage: 
Proficez de ma ic^on , 
Et craignez le freloa 
Qui toujours guette 
La rofe à. l'bouton 

D'amourette , 
La rofe óc Tbouton. 

Fcrmez votrc jardin ! 

L'Amour malin 
Des rofes feroit un pillage, 
C'cft un inéchant enfant, 

11 eft contcnt, 
vS*il caufe du dommage ; 
Il engcolle la raifon , 

Et le petit fripoa 
Cueille en cachetce 



PARODIE, 

La rofe à. Pbouton 
D'amourette, 
La rofe & l'bouton, 

RichefTe du Prìntemps; 

Pour les Araans, 
Naiflez, empreflez-vous d'éclorc , 
Brillez en ce féjour, 

Que de l'Amour 
La flàme vous colore: 
Une fleur eft un beau don; 
Dans la verte faifon , 
Chacun fouhaite 
La rofe & l'bouton 

D'amourette, 
La rofe & l'bouton. 

^lOSETTE à RATON. 

Jc t*aime fans détours, 

Kt peur toujours; 
Mon amitié n'eft poinc légerc. 
Elle a plus de fraicheur 

Que cetce flour , 
Et n'eft pomt paflagere. 
Cher Amant, je t'en fais don. 
[En lui préfentant un Bouquet,^ 
Ke90is auflì , Raton, 

De ta Rofette, 
La rofe & l'bouton 

D'amourette, 
La refe & Tbouton, On Danje, 



X4 RATON ET ROSETTE. 
S CENE. III. 

rPTNGOLE, RATON, ROSETTE, 
jARDlNlÈRS & BOUQUETiERES. 

GRINGOLE, à la fenétre dumoulin. 
Air: fai fait joJier un hal^mon Coufin. 

J^Olà, hé! quc de traini 

Si matin , 
Attendez-moi, mes dròles. 
Garcons, éveillez vous, 

Venez tous, 
Armez vos bras de gaules ; 

De ces chantoux. 

Et de ces danfeux > 
Venez frotter les épaules. 
Les Jardinisrs & Ics tìouquetieres fe retirem. 



SCENE IV. 

R O S E T T E, R A T O N. 
RATON. 
Aift: La J\lenagere, 

T\ oretta, il ne fait pas bon pour nous, 
letremble, je tremble. 

RO- 



PARODIE. \5 

ROSETTE. 

Gringole ed en courroux , 
Sauvons«nou8 enfemble, bis, 

R A T O N. 

Oriogole eft en courroux, 
Sauvons-nous enfemble, 
]e crains les coups. 

SCENE V. 

GRINGOLE. 
Air: Cefi la Servante de cbez mus, 

JlS fe font tous enfui de peur 

En me v oyanc paroicr^ ; 
Ce qui redoubìe ma fureur, 

J'ai vù par ma fenétre , 
pai vù Rofette avec Raton ...» 
Oh, oh, oh, oh, oh! j'en aurai raiibn, 
Parfaguenne, me prend-t'on 

Pour un oifon? bis. 



vn RATON^ ET ROZETtE. 



PERRETTE. 

Le feu prend • il à la maifon 
Knfemble. 

Oh, oh, oh, oh, oh, ah, ah, ah, ah, ah? 

G R I N G O L E. 

Commere, qa. vous furprendra ; 

l'vas vous dire 93, 

J'vas vous dire ^a. 

Air: Connoi[fez-vous Mar otte. 

Vous connoiflez Rolette, 
Cette blonde aux yeux doux, 

Des traits de lafollette, 

Chacun rcflent les coups; 

Qu'elle fait de jaloux. 

Elle charme tréious. . 
Air; Je fuis^ je Jìiìs malade d'amour. 

Te ne forigeois qu'à voltiger, 

Toujours d'humtur coqueue; 

Mais 




SCENE VI. 



PERRETTE, GRINGOLE. 

Suite de l^Air précédente 

PERRETTE fortant GRINGOLE. 
de la Ferme y effrayée» continuante 




Jarnicoton/ 
Jarnicoton! 
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PARODIE. 

Mais qui peut voir fans s'engagcr, 
Fillette fi joliecce? 
Pour fes appas, 
]e meurs, hélas ! 
Air ; ^uand tous les gueux danfent. 
Qu'elle el^ lutine ! 
Ceft un p'tit créfor, un p'cit bijou. 

Qui me rcnd fou; 
Fringante & badine. . . . 

Air ; Man cber Dorante» 
Mais quel martire ! 
En prenanc dcs airs pincés, 
Qnand j' Tapproche a' n' fait que m'dire: 
Air : Reprife de l*ut , JoU 
Ah! Monficur, vous me lafiez, 
Ceft aflez , 
Je n'veux pas ri re ; 
Oh finifTez , Monficur, finiffcz. 

La Pandoure, 
Cette jeune Jardiniere 
Fait avec moi trop la fiere j 
Mais nous ailons voir beau jeu; 
Morhleu ! 
J'mets à pare 
Tout- égard; 
Car 

J'naimons pas qu'on nous mcprife , 
D'un Rivai elle ed éprifc. 

P E R R E T T E. 

De qui donc ? 

G R I N G O L E. 
De Raton. 



PER. 
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1» RATON ET ROSETTE. 

PERRETTE. 

Raton ! 

G R I N G O L E. 
Mais fi j'tìecs, fi j'trouve ce galànt, 

Pan . . . • 

PERRETTE. 

Air : Fille qui pajjez par ici, 
Tout doux, ne vous échauffez point, 

Vous en aurez vengeance. 
Vous ne f9avcz pas à quel point 
Je prends part à l'ofFenfe. 
G R I N G O L E. 

Air: Netto, netto* 
Gomme une boule 

Qui roule , 
Mes amours 
Prenoient leurs cours, 
J'étoìs au but, 
Raton parut, 
PI ut, 

Et je fus par ce fréluquet 
Dégoté net, tout net, tout net, 

PERRETTE. 
En efFet. c'efl fort mal fait, 
(Enfemble,^ Fort mal fait. bis. 
G R I N G O L E. 
Dégoté net, tout net , tout net, 

PERRETTE. 
En effet , c'eft fort mal fait. 
QEnfmiUO fort »al fait. osiìì^- 



V 



PARODIE. 1^ 

G R I N G O L E» 

Contredanfe de la Cbercbeufe d*efpriu 

L'inhumaìne I 
QuandjMui dismapeine, 
j'ai beau faire, hélas! 
Al' ne me comprend pas, 

Sans rien dire, 
Mon Rivai foupircj 
On l'eiitcnd au miei^x , 
On lit tour dans fcs yeux : 
Dés que je fuis loin, 
li guette la Belle, 

Sans témoin , 
Il babille avec elle , 

Et fans fin , 
Lem petit caquct 
De mon Moulin 

Imi te le cliquet. 
Tacita , tatita ta , 

Ah! comme il va! 
Quand je reviens» ils parlent bas, 
Cbuty chut y en s'poufTant le bras. 

Tout à l'heiire , 
Si j'vous mens, que je meure, 

11 étoit avec 
Rofette bec à bcc. 
J'en friflbnne! 
J'ai vù la friponne, 

Qui d'un air coquec 
Lui donnoit un bouquet. 

Air: ^b, aby venezy toutes* 

D'un Rivai qui me fàchc, 
Tcrminons le deftin , 
Tiquctin. 

Mz Jt 



1^ 
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20 



RATON ET ROSETTE- 



Je veux que Ton l'attaché 

Aux aìlcs du moulin , 
Tique, taque, tiquetin. 
Ah , ah , ah. ... ! 

PERRETTE. 

Laiflez-moi faire : 
Il eft pour votre bien, 
Compere , 
Un plus lùr moyen. 

Air : De mon pot, je vous en reponds. 

Si vous faites le brucai , 

Vous agirez fort mal: 

EnlevoDs Raton à Rofettc, 
Tenons-le dans quelque cachette, 
]e r^aurai, je vous en répond. 

Le mcttre à la raifon. 

CRI N GOL E àfes Ganons, 
Air: Il étoit un Moine hlanc, 

Allez tous cherchcr Raton, 
Enlevcz-oioi ce fripon; 
Dans une chambre fecrctte , 
Qu'on i'cnfermc chcz Perrettc, 

[^Les Gargons partenti^ 
Air : Un peu de tricherie. 
Ah! la benne pace de femme/ 
Quoi ! vous voulez fervir ma fiamme ? 

PERRETTE à parù. 
Eh! bon, bon, bon, 

Je t'en répond. 

G R 1 N G O L E. 
]'approuvc vocre ftratagémc 

PER- 



PARODIE. 



lì 



PERRETTE. 
J'agìrai comme pour moi-méme, 

Enfemble^ 

Etzon, zoD, zon. 
Ah, ah, voyez donc! 

Un peu de tricherie, 
Dans la vie , 
Efl: toujours de faifon. 

G R I N G O L E 
Air: Beau Marinier , beau Mmnier. 
Je me fic à vous tout de bon ; 
Vous paroiflez en f^avoir long. 

P E R R R E T T E àpart. 
Le courroux de Gringole agit, 
Et je le tourne à mon profìt. 

GRINGOLE. 

Air ; Branle de Metz. 
Allez, Commere Perrctte, 
Faire un tour à vot* maifon; 

PERRETTE. 

Qui , votre confeil efl bon; 
Tàchez d'appaifer Rofette, 
Prenez part à fa douleur, 
Ceft une benne recettc : 
Un ami confolateur 
Eft bientót amane vaìnqueur. 

[Elle nutre cbez elle.} 



SCE- 



ai RAION ET ROSETTE. 



SCENE VII. 

G R I N G O L E»; 

Air : La Fravoletta» 

Qu'eUe efl gentille , 
Ma jeune Jardinicre 

En elle brille 
La bcauté prlntanniere. 

Ah ! quelle gràce / 

Rien ne l'efface: 
Quand je Tapper^ois, 
i^uand j'entends la voix ^ 
]c lens la flàmc 
Agiter rtiòrt cceiir, 
Avec taht d'ardeur, 
Que.}©: me pàme; 
Je ipe f<?»3 ravir 

I>e plaifir. 
Les fteurs de prairie 
N'onc point la frafcheur, 

' L'cpitie fleurie 
K'a pòio,i; fa blancheur. 

Taiit que je vivrai, 

l'aiinerai , 

Clìérivai 

Sa légéreté : 

Sa bea ut é . 

Sa gal té. 

' Elle 



P A RO i) I E. 13 

I Elle babìlle , 

Hem! Ellefautille, 
/ib ! Qu'elle a d'appas, 
C'elt fur fes pas 
Qu'on voit éclore 
De fleurs tous les jours : 
Mais moins encore 
De fleurs que d'amours. 

De fa rigueur 
Si je fuis vaìnqueur, 

Dès le matin, 
Cultivant fonjardin, 

Tout à loillr 
Je pourrai cueillir 
Les rofes, les lys , 
Et cent baifers jolis. 

Air: de M. Guerin: En riant^ en badinant: 

J'allons voir en dandinant. 

Si j'varrons Rofette , 
Et fi j*pourrons en badinant; 
I Lui parler d'amourette. 

D*abord, j'irons bonnement , 
j'aurons la meine doucette 
En renard qui finement 
Cherche à croquer la poulettft. 
Agiflbns tout bellement, 
3'apper90is Rofette: 
]*vais fi;uetter le bon moment 
D'enjoler la fillette» 



B 4 SCE- 



SCENE Vili. 

ROSETTE pleure la perle de fon Amanu 
Air : Si raviva. 

. H 

Elasf Jeperds. 
i-objet de ma flamc: 

Ce triftc revers 

Perca mon ame. 
Momcns trop flatteurs 
.] allois étre fa femme. 

fu'. ^o^Jez» mes pleura. 
Ah ! je me meurs, 

Ah, ah, ahi 
Mon cocur s'en va. 
J'allois jouir 
D'un bien lupréme, 
m'a ravir 
Tout ce qua faime, tout ce quej-aime. 
Quei retour 
Pour le plus tendre amour.' 
reut-onme jouer ce tour? 
Lh? 
Ce tour 
Là? 

I^o^ette en mourra. 
Ah.' ah, ah, ah, ah, &c. 
Koretce cn mourra. 



SCE 



PIA R O D I E, 
SCENE. IX. 

ROSETTTE, GRINGOLE. 

G R I N G OLE. 

Air : Pauv' petite. 

Beh e Rofette . 

Je pluins votrc courment, 

Kc je regrette 
De bon coeur votre Amane; 
il avoit du mérite , 
Et biaucoup u'amitié. 
Ah pauv' perite! 
Vot' malheur cxcice 
Ma pitié. 

ROSETTE. 
Air: Du Devin du Fillage, 
J'ai perdu tout mon bonheur, 
On a pris mon Scrviteur. 
O forc trop funefle> 
Que Pon m'óce tout mon bien, 
Je ne regrettrai rien , 
Non rien , non rien. 
Non rien. 
Quo l'onm'òte tout mon bien, 
Je ne regretterai rien , 
Si Raton me relle. bis. 
J'ai perdu tout mon bonheur, 
On a pris mon Serviteur, 
B S 



iS RATON ET ROSETTE» 

O fon trop fu nelle ! 
O fort crop funeftel 
G R I N G O L E. 
Air: Si des Galans de la Villt, 
Pardre un amoureux fi tendre l 
C a caufe bian d'ia douleur ; 
Mais morgué , j'pourrons vous rendre 
Touce votre belle humeur. 

R O S E T T E. 1 

Quelle flatteufe efpérance 
Faitcs-vous nattre cn mon ca2Ur! 
Hélas, loin de fa préfence 
le vais mourir en langueur. 

G R I N G O L E. 

Votre petit coeur murmurc ; 
Mais pour guérir fon tourment> 

La recctte la plus fùre , 
C'cft de faire un autre Amane. 

AiPv: Les Capucins de Meudon, 

Ma Pouponne, 
Donne moi ton coeur; 
Ta mine friponne 
Démcnt ta rigueur; 

Allons , donne, 
Donne-moi ton ccEur, 
LaifìTe moi, mignone, 
Faire ton bonheur. 



T'as biau dire, 
T'aime à nre, 
]e f9ais lire 



Pans 



PARODIE. £7 

Dans tes yeux. 
Si t'es lelfc, 
Malpefte , 
Je i'uis prede, 
Éc toujours Joyeux. 

Ma Pouponne , 
Donne-moi ton coeur i 
Ta mine friponnc 
Démenc ta rigueur: 

Quo la gène, 
Que la peine 
Soie pour Ics Amans traDfis ; 
J'ons l'allure, 
L'encollure 
D'un gaillard qui n*a point de foucis, 

Allons, donne, 
Donne-moi ton coeur, 
Laifle moi , mignon ne, 
Fairc ton bonheur. 

ROSETTE, 

Air: Spera forjan cb*undi. 
IvJodércz ce tranfport» 

G R I N G O L E. 
Bon , les abfens ont tort, 

ROSETTE. 

Ou doit jufqu'à la more 

Etre fidellc, 



28 RATON ET ROZETTE. 

G R I N G O L E. 

Oh ! oh ! quels amours eonftans ! 
En eft-ce encore le temps? 

ROSETTE. 
Olii, j'aime pourjamais. 

G R I N G O L E» 

Que ces noeuds font parfaits! 
Mais 

Il efl; doux d*en changer. 

ROSETTE. 
Mon coeur n'efl point léger, 

G R I N G O L E. 

Bagatelle ! 
Ce n'cft qu'un jargon 

ROSETTE. 
PoLir qui me prcnd-t'on^ 

G R I N G O L E. 

D'abord on dit non, 
Enfuitc on dit bon. 

R O S E T T E. 
Non, non. 

GRINGOLE. il 
Bon, bon! 

ROSETTE; 

Non , non , 
GRINGOLE. 
Par , dircz- vous toujours non ? 

R0> 
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29 



PARODIE. 

ROSETTE -dpart. 

Ah! qu'il excite ma baine! 
(à GrinpU,) 

Vous redoublez ma peine. 

GRINGOLE» 
L*Aniour Ta f^u caufer, 
L'Amour va l'appaifer, 

ROSETTE, 
Rien ne pourra brifer 
Une fi belle chaine; 
Toujours, toujours, 
On verrà toujours durer mes amours^ 

G R I N G O L E. 

Quoil toujours? 

ROSETTE. 
Ouiy toujours. 

G R I N G O L E. 
Vous ferez donc dupe en amours , 
Toujours. 

ROSETTE. 
On les verrà durer toujours. 

G R I N G O L E. 

Air : Qiiand on ahùy la téte tourne, 
Autour de vous, je touroc, tourne, tournc, 
tourne , 
Depuis l'aurore /jufqu'au foir : 
,Toute la nuit jc tourne, tourne, tourne, 
tourne, 

Quel touAment de ne pas vous voir ! 
^ Pou. 
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30 RATON ET ROZETTE. 

Pour vous 5 Rofette, la téte me 

tourne , 
N'obtiendrai-je rien ? 
Hélas! Tur moi, qu'un doux rcgard fe tourne, 
Ec tout va tourner à bien. 

ROSETTE. 

Air: Filles de la Tour elle, 
Votre amour nie prépare 
Mille tourmens nouveaux; 
Ne cioyez point, barbare, 
Infulter à mes maux: 
Envain on me féparc 
De mon fìdéle ami , 
Un jour viendra» . . • 

GRINGOLE. 

Tarare! 
La belle , il ed parti, 
Pour Miflìfipy. 

ROSETTE; 

Air: Bai/e -moi donc y me difoit Blaije 
O defefpoir ! pauvre Rofette ! 

GRINGOLE. 
Celi un valet que Rofette regrette. 

ROSETTE. 
J'aime autant ce fimple valct, 
Que je te hais &tedétefl:e. (Elles^enva.') 

GRINGOLE. 

Ceft parler net, 

V'ia mon paquet: 
Te ne demande poinc mon rcfle. 
^ SCE. 



PARODIE. 




SCENE X. 

PERRETTE, GRINGOLE. 
PERRETTE, 
Air: Vieillaràs de Tbéfée. 

IEtcs-vous d'une humcur guillerette? 
Le cceur de Rofetce 
S*eft-il rendu ? 

G R I N G O L E» 
Vraimcnt voir, commere. 

PERRETTE. 
Qu'il eft en colere! 

GRINGOLE. 

Cefi autant d'amour pardu. 

Je devois attendre, 
Pour la rendre tendre. 
De plus doux inftans ; 
Car je ne pouvois prendre 

Plus mal mon temps. 

Air : Mon pere a faii bdtir moifon. 

Mais j'allons faire ici du train ; 
Gar9ons Meùniers , fortez du Mouiin , 
Un Rivai a f^ù m'outrager , 
Pour m'en vengcr , 
Accourez tous : 



}2 RATON ET ROSETTE. 

Qu'il expire fous vos coups, 
Accourez cous , 
Accourez tous. 



SCENE X 1. 

GRINGOLE, PERRETTE, 
LES GARQONS MEUNIERS. 
Air : J'aurai une robe^ 
GRINGOLE ET DEux MEUNIERS, 
Cbantant cet Air era. C A N O N. 



S 



Seconde la ^^S^ , 

Ventrcbleu 
Téccbleu , 

Dans le Village, 
Mettez- j ^ 

GRINGOLE. 
Air : Un jour de Dimancbe après yépref. 

Qu'à ma fureur chacun réponde, 
]c vcux m'cn prcndre à tour le monde; 
Tout va trembler à nos éclats , 
Ah, ah, ab, ah, ah, ah, ah, ah. 

GRIN- 
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PARODIE. 33 

GRINGOLE ET LEs MEUNIERS. 

faifant plujieurs gejles ridicul:s. 

Faifons tretous un grand fracas, 
Ah, ah, ah, ah, ah, ah, ah, ah. 

P E R R E T T E. 

A I R : » ^(i^fon , la Tulipe, 
Eh pourquoi donc touc ce tapago ? 
Votre tendrtfle a du deflbus; 

Mais devons-nous 

En pàtir tous? 
Faut-il caufer un grand ravage, 
Pour perdie un Valet importuni 
Cela n'a pas le fens commun. 

GRINGOLE. 

Air: yous avez raifon , la Piante, 

Vous avez raifon , Perrettc , 
Raton feul en pàcira, 
Périra: . 

Qu'en mes mains on le remette, 
Et mon bras rétrillera. 

PERRETTE. 

Larira, 
Fiez-vous à Perrette, 
Renvoyez ces gens •là. 

GRINGOLE, après amir fait figne à 
fes gens de fe retirer. 

Air: Je l'aitney je Vaime, 

Mais vous femblez le protéger? 

C PER- 



34 RAION ET ROSETTE. 
PERRETTE, 

Non, non, je veux vous obliger 
IVJais laiflez-moi le corriger; 

Je l'aime, je l'aime. 
Qui pourroit vous vengcr, 
Mieux que moi-méme ? 

G R I N G O L E. 

Air: Ladondon^ dondaine» 
Tàchez donc de le gagner. 

PERRETTE. 

Ne vous mettez pas cn peine , 

Je ne vais ricn épargner. 
Par mon ordre on me l'amene. 

G R I N G O L E. 

Je vous laifle avec Raton , 
Ke faites pas l'inhumaine , 
Ma dondon, dondaine. 
Ma dondon , dondon. 



PARODIE. 35 

^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ 
SCENE XII. 

PERRETTE, RATON. 

Cùìuluit par ROBIN 6f d^autres Falets arméf. 
PERRETTE. 



Air: // ejl certain petit moment. 



V lens 93, mon cher, 
Prendre un peu l'air; 
Franchement, 
Tout tourmenc 
Me chagrine» 

RATON, 

Pourquoi chez vous 
M'enfermez-vous? 

PERRETTE» 

Ton Rivai 
Veut te faire du mal. 

RATON. 

Ah! qu'elle eft fine/ 
Je la devine. 

PERRETTE, 

Ton trifte foro 
Me touche fortj 
La pitié 
Fait naìtre l'amitié. 




C ? 



36 RATON ET ROSETTE. 



R A T O N. 

Et zon , zon , zon ! 
Le prétexte eft bon! 

J't'ii crois mieux 

Et fes yeux , 

£c fa mine; 

Dans fa maifon , 

Tenir en piifon. 
Un g;n'9on , 
Ce n'elt pas fans raifon. 

P E R R E T T E. 

Air : U y atant de gens de bien» 
Ah! que tu devines bieni 
Mais voilà ma fece 

Prète ; 
Pour animer l'entretien, 
Cefi vraiment un bon moyen. 

RATON, fur le ton du dernier vers* 
Qui ne va mener à lien. 



SECOND D IVERTISSEMENT. 
Enire'e des Garfons & Servante: de la Ferme. 
PERRETTE, à fes Servante: àf Falets. 
Air : Tortillez les jamhes, 

CA, mes Enfans , montrez vous tous in- 
gambes , 





Tortillez les jambes. 



. 6 



Ma 



PARODIE. 37 

Ma foi , rien n'efl: tei 
Pour vaincre un cceur cruci, 
Danfez, chaincz, 

Pour le rendre mfidélc; (Montraiit Raton.} 
S'il change de Belle, 
Sansdouce, à mon tour, 
li me fera la cour. On davfe. 

Ronde cbantée par un Payfan, 
Courons d'ia blonde à la brune , 
A changer tout nous inftruic; 
Le Croiflant d'vianc pleine Leune; 
Apròs l'biau temps, Tmauvais fuir; - 
L'Hirondelle 
Peu fidelle 
Change de lieu tous les ans; 
LTapillon volage à Textréme, 
Ed errant dans nos champs; 
Si rPapillon, l'Hirondelle, laLcunc, 
La pluye & l'biau temps 
Sont changeans. 
Il faut changer de méme. 

(Tous.} 

Il faut changer de méme. 

/ L Couplet, 
A tout vent la girouette. 
Et les ailes du moulin , 
Font toujours la pirouette, 
En tournant , tournant fans fin. 

Dans fa pente, 
L*eau ferpente 
Et fait cent tours différens ; 
On voir d'une inconftance extréme 
Les Zéphirs voltigeans ; 

C 3 S 
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38 RATON ET ROSETTE, 

Si JTapilIon , 

L'HirondelIe, 

La Leune, 
La pluye & l'biau temps, 

Les ruiffeaux, 

Les oifeaux, 

Les moulins. 

La girouctrc, 

Les vents, 

Sont changeans; 
Il faut changer ce méme, 

(Tous ) 
Il faut changer de méme. 

RATO N. 
///. Couplet. 
Les Rochers de ce Rivage 
lSl*onc jamais changés d^endroits. 
Et les Clochers du Village 
Rcftent toujours Tur leurs toits; 

Ces montagnes, 

Ces campagnes 
.Sont là depuis fortlong-temps; 
Cette fource toujours la méme, 

Va remplircesétangs; 

Si les rochers, 

Les clochers , 
Les ruifleaux , les étangs 

Sont conftans; 
Je fuis conflant de méme. (bis ) 

ir. Couplet. 

Le Soleil autourdu monde, 
IS'a jamais cefl'é fon cours ; 



Ainfi 



PARODIE» 39 

Aìnfi charmé de ma blonde, 
Je veux la fuivre toujours ; 

La fidcllc 

Tourterelle 
Sert d'exemple aux vrais Amans, 
Ce lierre à l'ormeau qu'ilaime, 
S'eft uni dès long-temps: 

Si le Soieil , 

Les ormeaux , 

Les ruiffeaux , 

Les clochers, 

Les rochers, 
Les vallons & les monts, 
Dans DOS charnps, 
Sonc conftans ; 
]e fuis conltant de méme. (bis.) 

PERRETTE. à Raion. 
Air : Mon p'tit cmur , vous rCm^aimez gueres, 

Vous n'cccs donc point poinc flatté 
t De cettc féte légere? 

f R A T O N. 

Non, Madame, en vcritc. 

PERRETTE. ' 
Vous paroifTezen colere. 

R A T O N. 
De tout cela je fuis las. 

I PERRETTE. 

r Mon p'tit coeur vous n'm'aimez guere, 

IMon balec n'vous touche pas, 
Hclas! 
Vous c'm'aimez pas. 
j C 4 R-^- 

I 

I 
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40 RAION ET ROSETTE. 

R A T O N. 
Air; // ne faut jurer de rien. 

Franchement, vous n'avez fait, 
Dans cctte inutile féce, 
Qu'un éclat fort indifcrec ; 
Le fcandale cft malhonnéte. 

PERRETTE. 

vrai, conduifons-nous micuK ; 
Eflayons d'un téte-à téce ; 
{_Elle renvoye fes ge7ìs.'] 
Que nies gens fortcnt de ces lieux, 
Le=; témoi ns iom ennuyeux. 



SCENE. X 1 1 1. 

PERRETTE, et R ATON. 
PERRETTE. 

Air: Je n*irai plus feulette au Bois. 
\U peux t'expliqucrclaircment. 



T 



Je t'ai choifi pour mon Amane , 
A incs vcEUX répond fìins fa^on, 
Mon p'cit Raton, 
Mon p'tit mignon, 

RATON. 

Arrétez.vous donc , finiflez donc, 

Laifìez moi là ; 
Ert agit-on comme cela? 

Air : 



PARODIE. ^ 

Air : Si l'cn n'me dotms' ce Gare on là» 
Songez à la bienféance. 
BERRETTE. 
Oh je m'en difpenfe ; 

Mais que vienc-il nous conter-là? 
En ai-je moins qu'à l'Opéra. 

Air: ^e fuis Madelon Friquet. 
Je fuis Madelon Friquet, 
Si l'on s*cn cheque , 
Je m'en mocque , 
Je (•)is Madelon Friquet, 
Et je me mocque du caquec. 

R A T O N. 
Air; Que de bi que de bariolets, 
O Dieu, qu'elle m'ennuye / 

PERRETTE. 

Ne fongeons qu'à nous réjouir. 

R A T O N. 

Oh! rendez-moi ma mie, 
Ou lailTez-moi mourir. 

P E RR E T T E. 

Air: Vivonspdur fes Filletes, 
Rofctce a fait un autre choix , 
Et l'on te trichc cn tapinois. 

R A T O N. 
Air: Non, non. Colette n'ejlpointtrowpeufe; 
Non, non, Rofette n'eft point trompeufe , 
Que votre efprit eft rufél 

C f u ^ - 



4& RATON ET ROSETTE, 

àpart. Bon bon , Pcrrctte eft une mcnteufe, 
a Fervette détour eft trop ufé. his\ 
M Koletce etoit coqueue 
Cela fcroit bien fàcheux j ' 
Mais les amours de Perrette 
N'en iroient pas beaucoup micux 
Non, non, &c. 

PERRETTE, 
Air: Maitre d*unjoli jardinet. 
Eh, qiioi tOD coeur eft fans pitie, 
Pour l'amitié 
. La plus forte? 

i u I^ais que j'ai beaucoup de bien. 

RATON. 
Hé bien , hé bien , 
Que m'importe? 

PERRETTE. 
Allons au fait, dis-moi. 

RATO N. 

Quoi ? 
■Uieux', quel martyre! 

BERRETTE. 
Vcux tu de moi, Raton? 
RATON. 

C cit tout vous dire. 
PERRETTE. 
Air: Tom roule aujourcVbui dans le monde. 

(à f^nrt ^^""^ conftance eft parfaite/ 
(a pan.) Quoi j'en aurai le démcnti ! 

(à Ra ' 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by ccxjrtesy of Koninklìjke Bibliotheek, Den Haag. 

443 G 56 



PARODIE. 



4J 



(à Raton.) Sois donc le mari de Rofettc , 

]'y confens, je prends mon parti. 

Va la chercher & lui prodigue 
Les foins, les tranfports les plus doux; 

Mais commelc chagrin fatiguc, 
(Àii ber per Robin.) 

" Robin, qu'il boive un coup chez nous, 

\_lillt parie à l'oreilk de Robin.] 



SCENE. XIV. 

GRINGOLE, PERRRETTE. 
C R l N G O L E. 
A IR ; Tandis qiie noiis fommes, 

rj 

JL JLE bien ma commere, 
Comuicnc vous en va? 

P E R R E T T E. 
C'efl: Rofette qu'il préfére. 

GRINGOLE. 

Et vous foufFrirez cela ? 

Air: Modertz-vous ^ Cadet. 

Vengcons nos coeurs jaloux; 
Vengeons nous, vengcons-nous. 

P E R R E T T E. 

Sans cefle il le répére , 
AUcz, raiìurez vous; 



Je 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuesf LLC. 

Images reprcxJuced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

443 G 56 



44 RATON ET ROSETTE. 

je veux dans mon courroux 
Qu^il époule Rolctte. 

G R 1 N G O L E. 

y pcnfez vous , Perrettc? 

PERRETTE. 
Air: Je voudrois bien me marier. 
Oui 5 par mon ordre , en ce moment, 

On avertit la belle 
Qu'on va lui rendre fon araant. 

G R I N G O L E. 

» Pardez-vous la ^arvelle! 

PERRETTE. 

Air: Il ejl mort, non^ c*e]l quHl dcrt, 
J'ai prévénu votre vcngcance, 
L'ingrac méprifc mes attraics» 
Excule r-on pareille oftenfer 
De ma rage il lene Ics cffets: [On aporte 
Regardez. Raton endorm.i 

G R I N G O L E. 

11 efl: mori ! 
PERRKTTE. 
Non , c'elt qu'il dare. 
Il dormirà long-tcmps, je vous le jure. 
Dors , dors, dors, pour verger mon injure, 
Dors, pour venger mon injure. 

Air : Pour voir un peu comment ^.a f*ra. 
Certain breuvrnge de pavot , 
Va pour taujours giacer fon arac; 
il dormirà comn.c un labor, 
En dépit de ra.chere ftmme. 

GRIN- 



PARODIE. 4J 

G R 1 N G O L E 

Par la morgucnne il cft bon là, 
Voyons un peu comment fra. 

Enjemhle^ 
Air: TtOìs petU couteaux , &c. 
Qu'il eft doux d'exerccr fa haine ! 
Farlarira, larira, dondaine, 
PERRETTE. 
Rofette, viens chercher Raton. 

Enfemble. 

Farlarira dondon, dondon, dondaine, 
Farlarira dondon. 

G R I N G O L E, 

Air : ^ fa f^oijtne. 

Od a cent fois plus de plaifir 
A venger fatendrclTe, 

Que Fon n'en peut jamais lèntir 
Dans l'amoureufe yvrefle. 

Ma commere, qu'endites-vous? 

PERRETTE. 

DifFéremment je penfe: 
Je trouvc l'amour bicn plus doux 
Que la ven^eancc. 

se E- 



4<5 RATON ET ROSETTE. 



SCENE XV. 

RATON Se réveillant. 
Air; Des Trembleurs. 

Oel! oùfuis.je? Je friflbnnc, 
C^uel nuage m'cnvironne; 
An! la force m'abandonne. 
Quel cruel revers m'abbac' 
Scroit-ce un tour de Perrette ? 
Dieux, quelle langueur fecrecte! 
Pourrai.je aux yeux de Rofette 
M'offrir en ce trifte état. 



SCENE XVI. 

RATON, ROSETTE. 
ROSETTE. 

A I R, 

O Doux efpoir 1 
Je vais donc le revoir, 
Ce chcr Amane qui caufoit mes allarmes l 

O doux efpoir! 
Je vaìs donc le revoìr, 

Ce cher Amant 
Qui m'aime conftamment. 



Ahi 



PARODIE. i 

Ah ! le voicì! 
Mais quel fouci 
Lui fait encore vcrfer des larmes ? 
Oh! quV-tu donc, 
Pauvre Raton, 
Mon bel Ami ? 
Il eft endormì. 

Am: Ab! Thomas , réveille^ reveilie^ 

Ah / Raton, réveifle, réveille, 

Ahi Raton, réveille-toi. 
En ce jour tu vas étre à mei» 

Eb ! Raton , Raton* 
Ah! Raton, réveille, réveille, 

Ah! Raton, réveillc-toi» 

Air : Jt fonmeille. 
Il dort encore plus fort , je crois. 
Hélas! n'entends-tu pas ma voix? 

RATON. 

]e fommeille, 

ROSETTE. 
Tuprends bien ton temps pour dormir, 
Viens livrer ton ame au plaifir , 

Qu'il te réveille; 

Qu'il te réveille. 

RATON. 

Air: Je crois , Lifon, 
Ah ! Quel chagrin ! 
Robin , ce Berger malin, 
En me verfanc du vin, 
A fait un forfilcge. 



43 RATON ET ROZETTE, 

ROSETTE. 
Que dis-tu donc?, 

R A T O N. 

J'aurai pris quelque poifon , 

Vous le dirai-je? 
Mon cOEur ed comme un glagon. 

Charmé de nos ucEuds, 
Mes feux 
FaifoicDt mon bien rupréme, 

Mais à tane d'ardeur,'. 

Succède la froideur. 

R O S E T T E» 

Reprends tes efprits, 
Mon fils , 
Tu f§ais combien je faimc. 

R A T O N. 

Cefi: quelque jaloux 
Qui jettc un Ibrt Tur nous. 
]e m'afFoiblis, 
Malgré moi je m'aflbupis ; 
De mes fens dépéris , 
A peine ai je l'ufage, 

ROSETTE. 

Je vous plains fort. 
En me parlant il s'endorc» 
Ah ! quel dommage ! 
Ceft un fort , 
Il n'a pas tort. 

Am: Dieu hénijfe le Roi Jacques, 
Cette indolence ed unique. 



PARODIE, 

Quel róle pour un Amant / 
Un fommeil fi létargique 
Réfroidit le dénouemenc ; 
Allons, allonsgay, gay, 
Allons, allons gayement. 
Air. : Gentille Pélerine, 
Au mal qui te pofl'éde, 
N'eft-il point de reméde? 
Qu'Amour vienne à notre aide, 
Aiiifi qu'à rOpéra. 

R A T O N. 
Ceft vous que je réclame. 

ROSETTE. 
Va, jc fcrai ta femme, 
S'il fufRc de ma fiamme, 
Regardc«moi. 

R A T O 
Oui dà, 
Je fens cela 
Propre au mal qui me tiene là. 
Air: Qiiand on fgait aimer ^ plaire. 
Mon ardeur nait de la tienne, 

En dépit dcsenvieux, 
Eft-il un charme qui tienne 
Contre celui de ces yeux? 

Gomme on volt la flcur renaitre, 
Apròs les cruds hy vers , 

Mon coeur prend un nóuvel écrc , 
Après mille maux foufFcrts. 

Mon ardeur naie de la tienne, 
En dépit des envieux, 
D 



so RAION ET ROSETTE. 

£Il-il un charme qui tienne, 
Contre celui de tes yeux ? 

Ah! Rofette, fìxe cncore 
Sur moi ce regard charmant, 
Un plus beau jour fcmblc éclore, 
L'Amour te rend ton Amane, 
En/emble» 

Cte Tton 
L'Amour^ rt-nd ^ Amant. 
f me jmon 

Ceft en vain que Pon s'oppofe 
Aux vceux d'un cceur bien épris. 
Des tourmens que l'Amour caufe, 
L'Amour lui-méme eft le prix. 

ROSETTE» 

Air : Il n'eji pire eau que l'eau qui doTt, 
Ne craignons plus Perrette , ni Gringole 
A nos tranfports nouspouvons nouslivrer* 
lls ont chacun fait un fi mauvaìs iòle, ' 
Qu'ils n'oferont plus Te montrer. 
Aia: Ma Maitrejje eft uns blonde, 
C^a qu'une danfe lègere 
Te réveille tout-à-fait; 
Du breuvage fomuifere 
Elle détruira l'efFet : 
Et zifte , zefte. 
Lede, prede» 
Il faut fai re un faut; 
La danfe eft tant à la mode, 
Que partout an s'en accommode , 
I C'cit le remede qu*ii te faut. 

I Air: 



PARODIE. 

Air: Mow Mignon tout de bon. 
Ne fongeons plus qu'à nous unir, 
Des Meneftriers vont venir; 
Csr je les ai faic retenir, 
lls vont faire merveille. 
Enfemble. 
Les voilà. 
Ah l déjà 

J,^" Jcoeur fe rcvcille. 
Mon S 
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On danfe» 



RONDE. 
ebani ée par ROSETTE. 
Saifon des plaifirs charmants, 
Kt des tendres fleureitesì. 
Tu rends joyeux les Amants, 
Les filles guillerettes ; 
Joli mois de Mai, 
Que tu nous rends le cocur gai! 

C'eft toi qui fais reverdir 

L'herbette jolictce, 

Et qui fait épanouir. 

Le cocur d'une Bruneitc: 

Ioli mois de Mai, 

Que tu nous rends le co^ur gai ! 

Cefi toi qui fait fjupircr, 

L'innocente fillette: 

Ceft toi qui fait defircr 

Le doux prix d'amourctte: 

Joli iTiois de Mai, 

Oue tu n\e rends le coeur gai / 

^ D 2 



D'UQ 
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S^ R ATON et ROSETTE. 

D'un hyver plein de rigueurs, 
C eft toi qui fonds la giace- 
Si l'Amour a des froideurs ' 
Que ton retour les chafle- 
joli mois de Mai , 

Rends.nous, rends-nous le ca?urgai! 

Tu ranime les couleurs 

De la brillante Aurore; 

Ranime ainfi les ardeurs 

De l'Amant que fadore: 

Joli mois de JVIai, 

Rends-Iui, rends-lui le cceur gai. 
ARIETTE de la Serv. Pad. Et mi par che gid. 
Ah! con teint a repris 
Son brillant colorisi 
?y vois renakre en'fìn le$ ris • 
Tu te fens mieux ? 

R A T O N. 

ROSETTE. 
Tu te fens mieux ? 

R A T O N. 

Enjmhle. 
Ah 1 mon coeur cn eft réjoui 

ROSETTE àRaton, 

^ Ariette: Cola fui praticello. 
Vois fous cetre verdure 
Cette onde vive & pure 



On danje^ 



PARODIE. 
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Qui coule , murmiire lur ccs cailloux ; 
Los Oifeaux jaloux. 
Imitent ces gloux gloux; 
Aiiifi nos beaux jours, 
Au fein des amours , 
Vontcouler; 

Rien ne les pourra troubler. 

Ah / quand j'y penfe, 

Je fens d'avance , 

Mun ccEur qui pécilie, 

Mon coeur qui faucille , fautiUc , fautiil- 

faucille, * 
Cornine le ruifleau que voiià , 
Sautille, faucille, njutillc,...» 
Raion, mets ta main là. 
Tita ta / tita ta ! 
Sens-tu qu'il fait déjà 
Tati tata, ah tita ta! 

Dès qu'un Hymen heurcux 
Aura lerré nos nceuds, 
Les Vallons&les Montagnes, 
Les Foréts & Ics Campagnes 
Seront témoins des flammes 
Qui brùlent dans nos ames. 
Plus de coDtrainte, 

Nous pourrons fans crainre 

Nous livrer fans celle 

A la tendrefle ; 

En tous licux, les Zéphirs 

Porteront nos foupirs. 

Quel plaifir! Quel plaifir/ 

Lorfque Ton s'uime ! 

ìNos deux coeurs vonc jouir 

D 3 D'un 
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D'un bien lupréme j 
Quel plaifir! Quel plaifir! 
Lorfque l'on s'aime! 
Dans les airs , les Zéphirs 
Porceiont nos foupirs. (bis. 

A nos ardeurs fìdelles 
Les tcndres Tourr.erelles 
Applaudn-ont des alles. 
Et pour nous animer, 
Pour mieux nous enflàmcr 
Dans des momens fi doux , 
Ellcs fcront avcc nous 
Rouccux. 

Rou, rou, rou, rou, elles ferontavec 
nous Roucoux , roucoux , roucoux. 



Ous n'avons plus n'cn à craindre, 
Mes feux fe font ranìmés; 
En cherchant à Ics éteindrc, 
Nos jaloux les ont rallumés; 
Déìbrmais foyons tranquilles, 
Lcurs fureurs Ione inutilcs, 
lls n*ont fait qu'un bruit éclatant ^ 
Autantcn cmportele vene» 




rAUDETILLE. 

R A T O N. 
ler. Couplet, 




A U- 



PARODIE. 

autres couplet 

Cbantés par différentes perfonnes, 

1 I. 

Une Mère avec prudencc, 
A fa fille nuit & jour. 
Ne préche que rinnocence. 
Et lui fait horreur de l'amour, 
Mais dans l'àge oìi l'on foupire , 
Les le^ons n'onc plus d'empire, 
Vous avez beau dire, Maman, 
Autant en emporte le vene. 
I I I. 

Ne faites uoint la conquéte 
D'un petit Abbc coquct. 
Qui iemble porter fa téce, 
Toujours fur le haut d'un piquet; 
De ce difeur de fornettes 
N'écoutez point Ics fleureties. 
Il n'a que le ton fuffifant: 
Autant en emporte le vent. 
I V. 

Le jeune Officier f^ait plairej 
Mais auffi vif qu'une éclair, 
Sur luì quel fond peut»on faire? 
Ce n'eft que du bruit <Si de VAr: 
N'efpérez pas qu'il s'engage. 
Ce n'eft qu*un ardent volage. 
Et l'on s'égarc en le fuivant ; 
Autant en emporte le vent. 
V. 

Ne prenez oas, jcunes filles. 
Le petit Maitre m-ar.qi'é. 
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Il ne vit que de paftilics, 
31 eft tout confic, tout mufqué; 
De ces Amans à l'eau-rofe 
La tendi effe eli peu de chofe, 
On cn eft la dupe fouvent: 
Autant en emporte le vene 
V I. 

L*Aniant fincere eft timide; 
Mais fa crainre en die aflez; 
1/Amanc volage & perfide 
Rend des foins bien plus emprcfies: 
D'un amour tendre fidellc, 
D'un conftancc étcrnelle 
11 fait vainement le ferment : 
Autant en emporre le vene. 

V 1 I. 
Cvitiquer un badinage, 
Ceft lui fairc trop d'iionneur; 
Mellìeurs, nocre foible ouvrage 
N'eft pas digne d'un Cenfeur; 
N'ayez que de l'indulgence 
On en a fans conféquence 
Pour ramufement d'un inftant: 
Autant en emporte le vcnt. 
F I N. 

NU. Toutes les pièces originales commc les 
Enfants du Sieur Frederick les jouent, ne fe 
trouvent à vendre ailleurs qu'au Bureau de 
l'Opera , de méme que le premier volume du 
Nowueau Tbédtre^ des Enfant s du Sieur Frederick , 
contcnant les quatre pièces nouvcllement debu- 
tés avec beaucoup de fuccès & d'applaudifle- 
ments. On promet d'cn donner dans peu lo 
lecond volume. . 
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